DECLA  RATION 

DU  ROY, 

Qui^  ordonne  1 execution  de  la  Conflitucion  de  N. 
S.  P.  le  Pape  en  forme  de  Bref  du  n.  Mars  1699. 
portant  condamnation  d’un  Livre  intitulé  , £^x- 
fltcation  des  Maximes  des  Saints  fur  la  Vie  in^ 

teneure  , compofé  par  M'  l’Archevefque  de 
Cambray.  ^ 

-Donnée  a Verfdlles  le  4.  Aoufl  1699. 

Regiftrée  en  Parlement. 


M D C X C I X. 
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DECLARATION  DU  ROY, 


S.  P.  le  Pape  en  forme  de  Bref  du  12.  Mars  lé’ÿp. 
portant  condamnation  d!un  Lièvre  intitulé 3 Ex- 
plication des  Maximes  des  Saints  fur  la  Vie 
intérieure , composé  par  r Arches ef que  de 


ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de 
France  & de  Navarre  : A tous  ceux  qui 
ces  prefentes  Lettres  verront.  Salut.  Les 
plaintes  qui  s’eleverent  en  l’année  1697. 
en  differens  endroits  de  noftreRoyaume, 


& particulièrement  en  noûre  bonne  Ville  de  Paris, 
au  fujet  du  Livre  intitulé  : Explication  des  Maximes 
des  Saints^  fur  la  Vie  intérieurs  , compofé  par  le  Sieur 
de  Salignac  Fenelon  Archevefque  de  Cambray, 
l’ayant  engagé  de  porter  d’abord  au  Saint  Siégé  cette 
affaire  qui  eftoit  née  dans  le  Royaume  , & de  foû- 
mettre  au  jugement  de  noftre  Saint  Pere  le  Pape  la 
Dodrine qu’il  yavoit  expliqué, Sa  Sainteté auroit  fait 
examiner  ce  Livre  avec  toute  l’cxaditude  que  meri- 
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tent  les  chofes  qui  regardent  la  Foy  j & apres  y avoir 
travaillé  Elle-mefme  durant  un  tres.long-remps  avec 
beaucoup  de  zele  & d’application  , Elle  l’auroit  con^ 
damné  par  fa  Conflitution  donnée  en  forme  de  Bref 
le  11.  NÎars  dernier  , & auroit  ordonné  en  melme 
temps  au  Sieur  Delphini  fbn  Nonce  de  Nous  enpre- 
lenter  de  (a  part  un  exemplaire , ôc  de  Nous  demander 
noftre  proteélion  pour  la  faire  exécuter.  Nous  l’avons 
receuë  avec  le  refped:  que  Nous  avons  pour  le  Saint 
Siégé  de  pour  la  perionne  de  noftre  Saint  Pere  le  Pape-, 
& Nous  avons  eftimé  à propos  d’en  envoyer  des  copies 
à tous  les  Archevefques  de  noftre  Royaume , avec 
ordre  d’aiïèmbler  les  Evefques  leurs  SufFragans,afîn 
qu’ils  puflent  accepter  cette  ConlHtution  dans  les 
formes  ordinaires  , & que  joignans  ainfi  leurs  fiifFra, 
ges  à l’autorité  du  Jugement  de  Noftre  Saint  Pere  le 
Pape  , le  concours  de  ces  Puiflancés  put  éioulFer  en- 
tièrement des  nouveautez  qui  bleffoient  la^pureté  de 
la  Foy  , & dont  on  pouvoit  abuier  pour  la  corruption 
de  la  Morale  Clirellienne  ; ces  Affemblées  ont  eu  le 
fuccés  que  Nous  en  avions  efperé  , & Nous  avons  vu 
avec  beaucoup  de  plaifir  par  les  Procez  Verbaux  qui 
Nous  en  ont  ellé  prefentez,  que  les  Prélats  de  nodre 
Royaume,  & mefme  ledit  Sieur  Archevêque  de  Cam- 
bray  rcconnoiiïàns  dans  la  Conftiturion  de  Nodre 
Saint  Pere  le  Pape  , la  Doétrine  Apodolique  , l’ont 
receuë  avec  le  refpeét  & la  foumidion  qui  ed  deuë 
au  Chef  qu’il  a plu  à Dieu  de  donner  fur  la  terre  à 
fon  Eglife  -,  & Nous  ont  lupplié  en  mediie  temps  de 
fjire  expedier  nos  Lettres  patentes  pour  la  faire  pu- 
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blier  & executer  dans  noftre  Royaume.  Et  comme 
Nous  ne  Nous  fervons  jamais  avec  une  plus  grande 
fatisfadion  de  la  puilTance  qu  il  a pld  à Dieu  de  Nous 
donner,  que  lors  que  Nous  l’employons  pour  main- 
tenir la  pureté  de  la  Foy  comme  un  Roy  Tres-Clire- 
Rien  , redevable  à la  bonté  Divine  d’une  fi  longue 
fiiite  de  grâces  & de  profperitez  eft  obligé  de  le 
faire.  A ces  causes.  Nous  avons  dit , déclaré 
6c  ordonné  , dilbns  , déclarons  6c  ordonnons  par 
ces  Prefentes  fîgnées  de  noftre  main  , Voulons 
6c  Nous  plaift  , que  ladite  Conftitution  de  Noftre 
Saint  Pere  le  Pape  en  forme  de  Bref , attachée  fous 
le  contre  - fcel  de  noftre  Chancellerie  , acceptée 
par  les  Archevefques  6c  Evefques  de  noftre  Royau- 
me , y foit  receuë  6c  publiée'',  pour  y eftre  exé- 
cutée , gardée  & obfervée  félon  fa  forme  6c  teneur, 
exhortons  à cette  fin  , & neanmoins  enjoignons  à tous 
les  Archevefques  & Evefques,  conformement  aux  re- 
folutions  qu’ils  en  ont  pris  eux-mefmes  de  la  faire 
lire  6c  publier  inceffamment  dans  toutes  les  Eglifès 
de  leurs  Diocefes  , enregiftrer  dans  les  Greffes  de  leurs 
OfEcialitez,  &de  donner  tous  les  ordres  qu’ils  eftime- 
ront  les  plus  efficaces  pour  la  faire  executer  ponéluelle- 
ment.  Ordonnons  en  outre  que  ledit  Livre,  enfemble, 
que  tous  les  Ecrits  qui  ont  efté  faits  , imprimez  6c 
publiez  , pour  la  défenfe  des  Propofirions  qui  y font 
contenues  , 6c  qui  ont  efté  condamnées  , feront  fiip- 
primez , défendons  à toutes  fortes  de  perfoiines  à 
peine  de  punition  exemplaire  , de  les  débiter , impri- 
mer , 6c  mefme  de  les  retenir.  Enjoignons  à ceux  qui 
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en  ont  de  les  rapporter  aux  Greffes  des  Juftices  dans 
le  Reffortdefquelles  ils  demeurent,  ou  en  ceuxdes 
Officialitez  pour  y eftre  fupprimez.  Et  à tous  nos 
Officiers , ôc  autres  aufquels  la  Police  appartient  de 
faire  toutes  les  diligences  & perquifitions  neceflàires 
pour  l’execution  de  cette  prefènte  diipofition.  De« 
rendons  pareillement  à toutes  fortes  de  perfonnes, 
de  compofer , imprimer  & débiter  à l’avenir  aucuns 
Eferits , Lettres  ou  autres  ouvrages  , fous  quelque 
titre,  & en  quelque  forme  que  ce  puiHèeftre  , pour 
fouftenir  , favorifer  & renouveller  lefdites  Propo- 
rtions condamnées  , à peine  d’eftre  procédé  con- 
tre eux  comme  perturbateurs  du  repos  public.  S i 

DONNONS  EN  MANDEMENT  à noS  amCZ  & 

féaux  les  Gens  tenans  noftre  Cour  de  Parlement, 
que  s’il  leur  appert , que  dans  ladite  Conflitution  en 
forme  de  Bref,  il  n’y  ait  rien  de  contraire  aux  faints  . 
Decrets  , Conftitutions  Canoniques  ^ aux  Droits  ôc 
Prééminences  de  noftre  Couronne  & aux  Libertez 
de  l’Eglife  Gallicanne  , ils  ayent  à faire  lire,  publier 
6c  enregiftrer  nos  prefentes  Lettres , enfemble  ladite 
. Conftitution  ; ôc  le  contenu  en  icelles  garder  ôc  faire 
garder  ôc  obferver  par  tous  nos  Sujets  dans  l’étendue 
du  Reftbrt  de  noftredite  Cour  , & en  ce  qui  dépend 
de  l’autorité  que  Nous  luy  donnons.  Enjoignons  en 
outre  à noftredite  Cour , ôc  à tous  nos  autres  Officiers 
chacun  en  droit  foy , de  donner  aufdits  Archevefques 
ôc  Evefques  , ôe  à leurs  Officiaux  lefecours  , ôc  ayde 
du  bras  Séculier , lors  qu’ils  en  feront  requis  dans  les 
cas  de  droit , pour  l’execution  de  ladite  Conftitution  : 
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Car  tel  eft  noftreplaifîr,En  témoin  dequoy  Nou^ 
avons  fait  mettre  noftre  S cel  à ces  Prelèntes.  Donn  e 
à Verlàillesle  quatrième  jour  du  mois  d’Aouft  , fan 
de  grâce  mil  fixcens  quatre-vingt-dix-neuf.  Et  de  nô- 
tre Régné  le  cinquante-feptiéme.  Signé  , L O U I Sj 
Bt  pim  bas  , Par  le  Roy  , P h E l Y P E A u x.  Et 
fcellé  du  grand  Sceau  de  cire  jaune. 

Regijlrées , oüy  , ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roy  ^ 
pour  efire  exécutées  félon  leur  forme  ^ teneur  , ^ copies  col- 
lationnées envoyées  aux  Bâillâmes  ^ Senefchaujlées  du  Reffort^ 
pour  y efire  lues  , publiées  ^ re<pifirées  5 Enjoint  aux  Subfii- 
tuds  du  procureur  General  du  Roy  , d’y  tenir  la  main  , ^ d’en 
certifier  la  Cour  dans  un  mois  ^ fuivant  ^ aux  charges  portées  par 
l’ Arrefi  de  ce  jour.  A P arts  en  Parlement  le  14.  Aoufi  mil  fix 
cens  quatre-vingt.dix-neuf  Signé , D o N g o i s, 


